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Les actionnaires de Terra Hominis 
mobilisés autour de leurs vignerons 
flllCULTUIIE 

Les 2 100 associés 
ont commandé en 
abondance pendant 
le confinement. 

Annick Koscielniak 

akoscielniak@midilibre.com Le jeune homme de 20 ans a été maintenu en détention. 

Trois ans de prison 
pour le trafiquant de 
cocaïne·et de cannab 
JUSTICE Le 4 mai dernier, vers midi, la brigade anticriminalité de Béziers repère un pilote de scooter sans casque. Il se di-

Charles MacKay, le plus Écos­sais des vignerons languedo­cien, ausculte les feuilles de son cinsanlt, d,ans les écarts de B01.tjan-sur-Libron. Pour l'ins­tant - il croise les doigts - le mildiou se cantonne à quelques tacites. Le jeune vigneron veille à la grappe. Plutôt serein. Le vent assèche, le soleil brille et son stock de vin a fondu pen­dant le confinement. Charles et Sara, son épouse, surdiplô­més et tri, voire quadrilingues, font partie des dix-huit domai­nes entrés dans le giron de Terra Hominis, la bien nom­mée. 

Ludovic Aventin et Charles Mackay, dans le vignoble de Boujan, du jeune vigneron. AK. 

. rige vers un quartier de la De­vèze, connu pour être un point de vente de drogue. Le jeune homme arrive dans un square, escaladejusqu'aupre­mier étage, un bâtiment dés­affecté et promis à la démoli­tion. Il entre par une fenêtre. Il n'arrête pas de surveiller l'extérieur. Il ressort et aper­çoit le véhicule de la police. Il est inteipe]lé. « J'ét,ais just,e allé faire mes besoins dans ce squat », lance-t-il aux po­liciers. À l'intérieur, on re­trouve 460 €, une balance électronique, un seau rempli de sachets en plastique, 50 g de cocaïne, 300 g de canna­bis et 430 g d'herbe. Il avoue spontanément que chez son père, il y a également de la drogue et de l'argent liquide. On retrouve effectivement dans le logement de Fonse­ranes, une somme de 20 200 €, trois téléphones, 8,5 g de cocaïne et 68 g de ré­sine de cannabis, un couteau à la lame souillée ... 

«Rien ne m'awartien garde tout pour quelq1 d'autre qui m'a do 1 000 € », clame le je homme âgé de 20 an avoue fumer dixjoinù; jour. Il n'en démordra Des clients témoigner acheter de la drogue rég rement. « Je les dépan:, rétorque-t-il. À la barre d bunal, il fait amende hor ble : « J'ai beaucoup r@, je réalise la déception j mes parents. » 
Des chiffres d'affaires 

en hausse Depuis 2011, la société créée par Ludovic Aventin offre des terres en fermage à de jeunes vignerons, grâce à de l'inves­tissement participatif. .Pro,� deux tiers des vir.onmms �� de� 
,-. � ' -- � ·celu��Ûmenacé ei f,a vigne avec,jauœ de repreneurs. Car si papa et maman ne S<Ynt pas riches, les jeunes ne peuvent pas s'ins­udler », explique le fondat.eur de Terra Hominis. Il propose alors aux Français, de réaliser ce vieux rêve qui re­vient épisodiquement. En re­niflant un bouchon de liège que l'on vient de faire sauter. En re­montant lllle bouteille d'un bon 

millésime, d'une cave fraîche au parfum de.lie._ En parcou­rant des kilomètrés de routes de vacances bordées par les vi­gnes. Devenirpropriétaire d'un vignoble. Posséder un lopin de terre quand bien même il ne s'agirait que* quelques pieds. Attjourd'hui, chaque domaine est financé par une centaine d'actionnaires. Le retour sur in­vestissement -? Ils le posent� la table de� amis ou lors des repas d famille. Chacmi. des 2 100 · és est payé en bouteilles d� vin. " 
i pas d'argent en aciwr,maire chez nous, souritLudo ·cAventin, on en dépense e plutôt. Mais tous se ret ouvent autour 1une d'aider, de partici�de transmettre. Ce sont nos mbassadeurs. » Pendant le onfinement, ces ambassade se sont mobili­ipaux clients 

de nos vignervns, à savoir les restaurants, ks cavistes, les bars à vin, étaient wus à l'ar­rêt, ü y a eu alors unformi­dable éia,n de solidarité. » Les actionnaires ont com­mandé du vin, non seulement à leur vigneron mais aux autres domaines. « Un ch1Jfre d'affai­res entre 9 000 et 25 000 € a été généré par ces ventes pour chaque vigneron. Ces ventes ont représenté pour mars et avril, 80 à, 95 % de leur chif­fre d'affaires », expliquè Ludo­vic Aventin. « On ne s'en est pas trop ma.l sorti, on a fait beaucoup de vente en ligne», confirme Charles Mackay qui trouvé avec Terra Hominis, des dé­bouchés supplémentaires. Au domaine Lacroix-Vanel, à Pézenas, Marc Olivier Ber-, trand, à Pézenas, témoigne aussi de l'élan des associés : « C'est la première fois que je 

vois des associés des autres domaines se mobiliser pour m'acheterdu vin. J'airéalisé un joli chiffre d'affaires. A ti­tre comparatif, en avril 2019, j'avais fait 2 500 € car mars et avril sont creux pour nous en général Cetœ année, je l'ai triplé en seulement quinze jours.» Même écho du côté du Clos rouge en terrasses du Larzac: « C'était inespéré. Grâce à eux, nous avons réalisé le plus beau mois de l'année en ter­mes de chiffres d'aJfaires, soit 9 000 € de ventes ! », se réjouit Kcystel Brot Aurez.dè-chaussée du siège de la·société, une maison vigne­ronne, à Bottjan, Maxime Se­cher conditionne les colis de son domaine Montgros, à Ca­brerolles, en faugères. Des bou­teilles atterriront chez l'asso­cié d'llll autre vigneron. L'esprit tera Hominis est bien là 

Le procureur confirme: tre papa se lève t,ôt lem se couche tard, travaüu. vigne. Vous occupe ·chambre et vous le laidormir sur le canapé.prenez e:œmple sur lwrequiert deux ans de p1dont un an avec sursis pitoire, avec obligation d,vail, de formation et desainsi qu'une interdicticdépartement 34.Le jeune homme a étédamné à trois ans de pdont lll1 an avec sursis etàl'.épreuve pendant deuavec maintien en déteiet 2 000 € d'amende.

1ouveau à Lézianan-la-Cèbe 

Un artlst 
Grand choix de plant 
vertes, fleurs de pays 
tropicales. 
Grand arrivage 
Pentecôte et la 
mères). 

s'installe à proximité de I' A609 
Plus de 400 oliviers cen­
tenaires, arbres fruitiers 
agrumes. 
Début juillet charcuterie 
du jambon Serrano travaillé 
selon l'ancienne tradition, 

tout un choix de charcuterie 
confectionnée de la même 
façon. 
Création d'une fromagerie 
affinage selon les traditions 
( chèvre, brebis, vache) les 
trois Manchego. 
Création d'une confiserie 
d'olives (LES SAVEURS-du 
LANGUEDOC Nl), fabrica­
tion maison. 
Tous ces produits pourront 
être dégustés sur place dans 
un bar à olives. 
Création d'une taverne à 
tapas avec gloriette ombra-. ; - ' - - - -- .c - --'-- -l - - - -

Grand choix de salons o

jardin à emporter - livraisc 
possible. 
Nous vous attendons non 
breux pour partager enseri 
ble les plaisirs naturels. 




